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La journée a commencé par un rassemblement intersyndical FO-Solidaires-CGT devant
la Direction, rue de la Charité, en présence de plusieurs médias. Nous avons exposé les
difficultés  rencontrées  dans  l’exercice  de nos missions  ainsi  que le  recul  du  service
public dans le Rhône. Nous avons eu la satisfaction de constater que les contribuables
étaient très réceptifs. 

Nous nous sommes ensuite rendus à la rencontre du Directeur Général à l’espace Vivier
Merle  non sans  avoir  préalablement  pris  soin  de  convier  les  collègues.  Nous  étions
environ  70  à  nous  inviter  à  une  discussion  improvisée  avec  Bruno  PARENT.  Les
collègues ont pu, directement, interpeller le DG sur les moyens, l’exercice des missions,
les conditions de travail. 

Enfin, vos élus ont exprimé les revendications :  arrêt des restructurations, arrêt des
suppressions d’emplois à la DGFiP  où la saturation a été atteinte. FO-DGFiP a affirmé
fortement  la  nécessité  de  défendre  nos  missions  en  s’appuyant  sur  des  exemples
concrets.  De  partout,  les  effectifs  ne  peuvent  plus  être  rognés,  de  partout,  les
restructurations font,  défont  et  fragilisent  les  structures,  usant  les  énergies  des
fonctionnaires que nous sommes.

En outre, nous avons revendiqué l’arrêt des « réformes » qui menacent nos statuts  :
nous avons lu au DG des  dispositions de PPCR qui menacent concrètement nos
statuts . De même nous avons exigé du directeur qu’il demande (comme aux Douanes)
une  dérogation  au  RIFSSEP  (régime  indemnitaire  fusionné  Fonction  publique)  qui
menace nos primes. Le simple report récemment obtenu, s'il constitue un bon début, ne
suffit pas. Cette demande relève de sa responsabilité.

Enfin,  nous  avons  dénoncé  l'habitude  maintenant  ancrée,  tant  à  la  DGFiP  qu'au
ministère,  d'informer  les  agents  des  grandes  décisions  (modalités  prélèvement  à  la
source,  revirement  sur  la  ½  part  etc...)  après  le  grand  public.  Cette  attitude  est
emblématique de ce que beaucoup perçoivent comme des marques de mépris.

Ces revendications sont très largement majoritairem ent partagées. Elles
seront au cœur de l'appel à la grève du 15 novembre  à la DGFiP.


